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Introduction 
 

Les plantes aromatiques et médicinales sont utilisées depuis des milliers d’années. 

L’utilisation de ces plantes pour leurs vertus médicinales est une pratique très 

ancienne comme en témoignent les textes rédigés. Plusieurs millénaires avant notre 

époque, les sumériens, les Égyptiens, les Chinois et les indous, possédaient toute 

une panoplie de remèdes à base de plantes. 

Le continent Africain est doté d’une biodiversité immense parmi les plantes riches 

dans le monde, avec un nombre très élevé de plantes utilisées comme herbes, 

comme aliments naturels et pour des buts thérapeutiques. Ces plantes représentent 

un réservoir  immense  de  composés  potentiels attribués aux métabolites 

secondaires qui ont l'avantage d'être d'une grande diversité de structure chimique . 

Les plantes aromatiques constituent une grande source d’antioxydants naturels pour 

l’industrie agroalimentaire, pharmaceutique et cosmétique. 

Pour cela de nombreuse études s’orientent vers la recherche d’antioxydant naturels, 

à la fois surs et efficaces.  Parmi ces différents types de substances naturelles,  les  

huiles essentielles des plantes aromatiques et médicinales qui ont reçu une attention 

particulière comme  agents  naturels  à  grand  potentiel  pour  la  conservation  des  

aliments . 

Le travail effectué et présenté dans ce mémoire se situe dans ce contexte. En effet, 

l’objectif visé est une étude comparative des huiles essentielles est des extraits de 

deux plantes aromatiques(Lavande et Romarin), faisant partie de la famille des 

lamiacées. Outres la préparation d’extraits dans deux solvants (eau et 

dichlorométhane), nous nous sommes également penchés sur l’extraction des huiles 

essentielles et l’étude leur activité antioxydante et leur teneur en polyphénols totaux. 

Dans ce contexte s’inscrit le présent travail de recherche dont le but principal est 

d’étudier l’activité antioxydante et la teneur en polyphénols des huiles essentielles 

est des extraits aqueux de deux plantes aromatiques de la même famille (lamiacée) 
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Notre travail se compose de quatre chapitres : 

1 -Le premier et le deuxième chapitre traite une étude bibliographique globale sur les 

huiles essentielles, les extraits et la famille des lamiacée (Rosmarinus&Lavandula). 

2- Dans le troisième chapitre, les matériels et les méthodes qu’on a utilisés ont été 

détaillés. 

3- Dans le quatrième chapitre, nous avons présenté les résultats obtenus. 

En dernier lieu, une conclusion générale. 
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Les huiles essentielles 
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Les extraits  

 

 

 

 

 
 



 
 

Chapitre 01 :                 Les huiles essentielles et les extraits aqueux                       

- Les huiles essentielles & les extraits aqueux : 

L’aromathérapieest une méthode de soin qui nécessite l ’util isation  des 

aromes à base des huiles essentielles, par contre la phytothérapie est une 

mélode de soin basé sur l ’util isation des extraits aqueux des plantes. 

1-  Les huiles essentielles :    

1-1- Le rôle des huiles essentielles dans  l’aromathérapie  :  

Du grec «aroma» qui signifie odeur et «therapia» qui signifie soin, 

l ’aromathérapie est une méthode de soin naturel par les «odeurs». Les 

civilisations les plus anciennes ont utilisé les plantes aromatiques dans un 

but thérapeutique.  

C’est une méthode de soin par les huiles essentielles. Utilisées seules ou 

diluées dans des huiles végétales pures et naturelles, elles permettent de 

rééquilibrer l ’organisme physiquement et psychiquement. (1)  

1-2- Historique des huiles essentielles :  

Depuis l’antiquité les huiles essentielles occupées une place très importante dans la 

vie quotidienne de l’homme, depuis l’Egypte antique (4500 ans avant Jésus Christ), 

l’homme utilise largement les huiles balsamiques, les onguents parfumés, les résines 

aromatiques, les épices et les végétaux odoriférants en rites, en magie, en 

thérapeutique, en alimentation ainsi que dans les pratiques de la vie courante, La 

distillation des huiles essentielles a commencé en Orient, les premières bases de 

préparation des huiles essentielles ont été développées en Inde, en Perse et en 

Egypte. (2) 

On remonte à l’âge préhistorique dans nos recherches on observe que l’homme 

pratiquait déjà, à sa manière, l'extraction des principes odorants des plantes. Il 

plongeait, dans un récipient rempli d'eau, des plantes odorantes et des pierres 

brûlantes. La vapeur dégagée entraînait les molécules volatiles, puis le tout était 

recueilli à l'aide d'une peau d'animal dont l'essorage donnait quelques gouttes d'huile 

essentielle. (3) 
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Au fil des siècles, l'extraction et l'usage des principes odorants des plantes se sont 

développés, notamment par les civilisations arabe et égyptienne, qui leurs 

attribuaient avant tout un usage religieux, (4) en Egypte entre 3000 et 2000 ans avant 

Jésus Christ, une méthode rudimentaire de distillation des huiles était utilisée La 

première technique de distillation de la première huile pure a était mise au point 1000 

ans avant notre ère par les perses. 

A la fin du 19e siècle l’homme métrisé a la perfection les étapes de l’extraction des 

huiles essentielles, mais avec une grande ignorance de leur composition intime, 

jusqu’a que Wallach attribue beaucoup à la connaissance d’une grande partie de la 

composition des huiles essentielles avec ses travaux (1880-1914). 

Dans nos recherches on parvient a la conclusion que a trévère le temps  la partie 

majeur des huiles essentielles a était utilisé dans le domaine médicinal, puisque ils 

se font progressivement connaître pour leurs vertus thérapeutiques et deviennent 

alors des remèdes courants de médecine traditionnelle. (5). 

 De nos jours, la médecine moderne utilise les vertus thérapeutiques des huiles 

essentielles et de leurs constituants et de nombreux composés volatils sont 

aujourd'hui des ingrédients vitaux dans les préparations pharmaceutiques. (6) 

Avec le métamorphose des méthodes d’analyse au cours des dernières années les 

connaissances, dans le domaine des substances odorantes volatiles, ont eu un 

accroissement très exponentiel. De nos jours on connaît plusieurs centaines de 

monoterpènoïdes par rapport il y a vingt ans, dans le groupe des sesquiterpènes où 

juste une trentaine de structures ont été élucidée. Mais actuellement on a fait la 

découverte de près d’un millier de composés répartis en 200 squelettes. (7) 

1-3- Définition :  

Selon la pharmacopée européenne, une huile essentielle  est un produit odorant 

connues sous le nom (essences ou huiles volatils légers), de composition aromatique 

complexe. 

Généralement liquides à température ambiante et insolubles dans l’eau, le plus 

souvent séparer de la phase aqueuse par procède physique n’entrainant pas le 

changement significatif de sa composition obtenue d’une matière première végétale 
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extraites à partir des différentes parties de certaines plantes aromatiques, par des 

méthodes de distillation, d’enfleurage,  d’expression par solvant ou par d’autres 

méthodes. (8) 

1-4- composition chimique des huiles essentielles :  

La composition chimique de l’huile essentielle est très complexe d’un double point de 

vue, a la foi par le nombre de constituants présents et surtout  par la diversité 

considérable de leurs structures. 

Elle peut varier selon l’organe l’origine géographique et botanique localisation des 

sites producteurs, les facteurs climatiques, la nature de sol, le procédé et les 

conditions d’extraction, ainsi que la conservation    (séchage et stockage) (9) 

Les essences peuvent être sécrétées dans différentes parties de la plante telles que 

les poils sécréteurs disposés à la périphérie des calices floraux, des feuilles et des 

tiges chez les labiées (thym, sauge).(10) 

Les  huiles essentielles se compose issus de la dégradation d’acides gras et de 

terpènes. D’autres composés azotés ou soufrés peuvent subsister mais sont rares. 

Certaines plantes aromatiques produisent des huiles essentielles dont les composés 

terpéniques renfermant l’élément nitrogène. Parmi ces composés on cite l’indole, qui 

se trouve dans l’huile essentielle du citron et des fleurs de jasmin. (11) 

1-5- la biochimie des huiles essentielles : 

On peut déterminer la composition des huiles essentielles par la chromatographie en 

phase gazeuse ou le spectromètre de masse. La plus utilisée  c’est la 

chromatographie puisque  elle permet en même temps de préciser l’origine de l’huile, 

sa spécificité, la pureté  ainsi que les vertus thérapeutiques. De plus, elle permet de 

faire une analyse complète de plus d’une centaine des molécules chimiques que 

contient l’huile. Le spectromètre de masse, que l’on associe souvent à la 

chromatographie, permet lui d’obtenir la composition précise de l’huile essentielle. (12) 

L’huiles essentielles sont riches en espèce biochimique environ (50-100) éléments 

les plus fréquemment racontés sont : les alcools, les cétones, les aldéhydes, 

terpéniques, les esters, les éthers et les terpènes.(13) 
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1-5-1-Quelques éléments biochimiques avec leurs caractères : 

Nom de 
l ’élément 

biochimique 

 

 
Caractéristiques 

 
 

 
Les cétones  

-Anti-inflammatoires. 
-Anti-infectieux. 
-Stimulent le système immunitaire à faible dose. 

 
 

 
Les coumarines  

-calmantes pour le système nerveux.                

-Anticoagulantes. 

Les furo coumarines peuvent provoquer des taches 

brunes sur la peau exposée au soleil.  

 
Les monoterpènes  

- Stimulants du système immunitaire.  

- Ont des propriétés antiseptiques. 

- Antalgiques à action percutanée.  

 

Les 

Monotèrphénoles  

 

- Action contre les microbes, les champignons, les 

virus et les bactéries. Stimule le système nerveux.  

- Ne brûlent pas la peau et ne sont pas toxique pour le 

foie donc, ils sont à usage courant. 

 
 
 

Les esters  

- Antispasmodiques.  

- Rééquilibrant nerveux.                                    

- Anti-arythmiques.  

- On en utilise souvent car présentent peu de dangers. 

 

 
Les acides 

- Anti-inflammatoires très puissants. 

- Agissent en calmants du système nerveux. 

 
 
 

 
Les aldéhydes 

 

-  intermédiaires  entre les alcools et les cétones.                         

- Anti-inflammatoires.                                          

- Calmants du système nerveux.           

- Anti-infectieux.  

- Peuvent irriter les muqueuses et la peau 

 

Tableau N° 01 : Caractéristiques de l ’élément biochimique  
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1-5-2-Structure chimique de quelques composés des huiles essentielles : 

 

Figure. 1 : quelque composé chimique des huiles essentielles.(14) 
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1-6-propriété pharmacologique : 

Grâce aux diverses activités biologiques que les huiles essentielles  possèdent, elles 

sont très utilisés dans les préparations  pharmaceutiques depuis leur découverte. (15) 

Ainsi dans la  phytothérapie, elles sont utilisées pour leurs propriétés antiseptiques 

contre les maladies infectieuses, cependant, elles possèdent également des 

propriétés cytotoxiques qui les rapprochent donc des antiseptiques et désinfectants 

entant qu'agents antimicrobiens à large spectre. (16) 

1-7- l’extraction des huiles essentiel les : 

Il  existe plusieurs procédés pour extraire les principes actifs, le choix de la technique 

dépend de la localisation histologique de l’essence dans le végétal et de son 

utilisation dans les diverses industries. 

Parmi les techniques d’extraction conventionnelles nous citons : 

 Entrainement à la vapeur d’eau. 

 Hydro-distillation. 

 Hydro-diffusion.  

 Expression à froid. 

 Enfleurage.  

 Extraction par solvants organiques. 

1-7-1 Entrainement à la vapeur d’eau  : 

 L’entraînement à la vapeur d’eau est l’un des procédés officiels la plus anciens pour 

l’obtention des huiles essentielles. 

Dans ce système d’extraction ne met pas en contact direct l’eau et la matière   

végétale à traiter, elle est basée sur le fait que la plupart des composés odorants 

volatils contenus dans les végétaux sont entrainables par la vapeur d’eau, durant le 

passage de la  vapeur à travers  le  matériel,   les cellules éclatent et libèrent  l’huile 

essentielle qui est vaporisée sous  l’action de la chaleur pour  former un   mélange  « 

eau + huile essentielle ».  
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Le mélange est ensuite véhiculé vers le condenseur et l’essencier avant d’être 

séparé en une phase aqueuse et une phase organique qui est l’huile essentielle. (17)      

 

 

Figure.2 : entrainement à la vapeur d’eau.(18) 

1-7-2- Hydro-distillation : 

Cette méthode est simple, la plus anciennement a utilisé  et facile à faire, elle est 

basé sur la partie de la plante contenant la molécule à extraire est placée dans un 

ballon avec de l’eau distillé  et quelques pierres ponces pour assurer le brassage de 

la solution .En chauffant, La chaleur permet l'éclatement des cellules végétales et la 

libération des molécules odorantes qui y sont contenues. Ces molécules aromatiques 

forment avec la vapeur d'eau, un mélange azéotropique, l’eau  s’évapore entraînant 

avec elle les molécules aromatiques. L’eau se condense en passant par le 

réfrigérant, elle est ensuite récupérée dans un erlenmeyer où on distingue clairement 

deux phases: Une phase aqueuse et une phase organique.  Ces deux phases sont 

transférées dans   une ampoule à décanter afin d’éliminer l’eau. Il ne restera alors 

que   l’huile essentiel. (19) 
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Figure.3 : schéma de montage d’hydro-distillation(20) 

1-7-3 Hydro-diffusion : 

L’hydro-diffusion est une variante de l’entraînement à la vapeur, Dans le cas de 

l’hydro-diffusion, le courant de vapeur n’est pas ascendant mais descendant.           

Le principe de cette méthode réside dans l’utilisation de la pesanteur pour dégager et 

condenser le mélange «Vapeur d’eau + huile essentielle » dispersé dans la matière 

végétale. Comme pour  Entrainement à la vapeur d’eau, L’hydro-diffusion permet de 

ne pas mettre en contacte direct l’eau et la matière végétale. 

L’avantage de cette technique est d’être plus rapide et moins dommageable pour les 

composés volatils, elle permet une économie d’énergie due à la réduction de la duré 

de la distillation et donc à la réduction de la consommation de vapeur. (21) 
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Figure.4 : schéma de montage d’hydro-diffusion(22) 

1-7-4- Expression à froid : 

L’expression à froid est une extraction sans chauffage réservé aux fruits d’hespéridés 

ou d’agrumes, Ce procédé consiste à broyer, à l'aide de presses,  les zestes frais 

pour détruire les poches afin de libérer l'essence. Le produit ainsi obtenu porte le 

nom d'essence, car il n'a subi aucune modification chimique, l’huile essentielle ainsi   

libérée et entrainée par un flux d’eau. Une émulsion constituée d’eau et d’essence se 

forme. L’essence est alors isolée par décantation ou centrifugation.(23) 

 

Figure.5: schéma de montage de l’expression à froid.(24)
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1-7-5- Enfleurage : 

L’enfleurage est basé sur l ’affinité des parfums pour les graisses, parmi les 

anciens procédés, on distingue deux méthodes : L’enfleurage à froid  : 

qui permet de traiter les fleurs les plus délicates, Comme le jasmin.  

L’enfleurage à chaud  :qui  consiste à faire  infuser les fleurs moins 

fragiles telles que la rose de mai ou la fleur d’orangé. (25)  

 

Figure.6 : photo dispositif sur l ’enfleurage (26) 

1-7-6- Extraction par solvants organiques : 

Dans cette méthode  l 'extraction se fait dans des extracteurs de  

construction variée, en continu, semi -continu ou en discontinu. Le procédé 

consiste à épuiser le matériel végétal par un solvant à bas point 

d'ébullition qui par la suite, sera éliminé par disti llation sous pression 

réduit, elle est basée sur le fait que les essences aromatiques sont 

solubles dans la plupart des solvants organiques, L’évaporation du solvant 

donne un mélange odorant de consistance pâteuse dont l 'huile est extraite 

par l 'alcool. L’inconvénient de cette technique c’est les solvants 

organiques posent problème de toxicité de solvant résiduels et elle est 

très 

coûteuse à cause du prix de l 'équipement et de la grande consommation 

des solvants. (27)  
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Figure.7 : schéma des procédés d’extractions par solvants (28)  

 

2- Les extraits aqueux :  

 

2-1- définition de la phytothérapie :  

Le mot "Phytothérapie" se compose étymologiquement de deux partie 

grecques : “phuton“ et “therapeia“ qui désignent respectivement "plante" 

ou "végétale" et "traitement" et qui signifie «Soigner par les plantes».  

La phytothérapie est une technique de soins qui parvient à bout des 

causes et symptômes de diverses maladies avec l’util isation des plantes, 

Elle peut se définir comme une discipline allopathique qui vise la 

prévention et le traitement de certains troubles fonctionnels.  

Une phytothérapie efficace dépend de la qualité de la plante utilisée : 

plante fraîche, plante sèche, sur son extrait, et aussi sur sa teneur et sa 

richesse en principes actifs. De plus, un produit à base de plantes pour 

atteindre une efficacité optimale doit restaurez toute la subti l ité 

moléculaire qui est à l’origine de son activité thérapeutique. (29)  

2-2- Modes de préparation des plantes pour la phytothérapie  : 

Il y a plusieurs méthodes de préparation des plantes en phytothérapie, et 

cela dépend de l 'usage que l'on veut en faire. Les modes de préparation 

les plus courants sont : 
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2-2-1- l’infusion : 

Elle se fait généralement avec les fleurs et les feuil les des plantes, mais il 

est possible de faire infuser des racines et des écorces. On peut l ’obtenir 

en plongeant une plante (une cuillerée à café par tasse) dans de l 'eau 

bouillante et laissez infuser entre 10 et 20min, dans un récipient couvert. 

Une infusion peut se conserver au réfrigérateur pendant 48 heures 

maximum. En principe, i l est préférable de ne pas  sucrer les tisanes. (30)  

2-2-2- La décoction : 

Elle se fait en mélangeant le macérât et le so lvant à température 

ambiante. On fait bouillir le mélange à feu doux. D’une part, on ne peut 

préparer de décoction lorsque la chaleur détruit les ingrédients actifs, 

d’autre part, la chaleur peut accentuer leurs effets. (31)  

2-2-3- La macération : 

Consiste à maintenir en contact la drogue avec un solvant à température 

ambiante pendant une durée de 30 minutes à 48 heures. Cette méthode 

permet une extraction douce des principes actifs, surtout lorsqu’ils sont 

thermolabiles. (32) 

2-3- Les principes actifs capitaux des plantes sont : 

- Les phénols : 

Les phénols, caractérisés par leur structure en anneau, comprennent 

notamment l ’acide salicylique, à partir duquel la célèbre aspirine a été 

développée. Les phénols étaient autrefois util isés pour désinfecter les 

blessures, mais à hautes doses ils peuvent provoquer de fortes irritations 

cutanées. (33)  

- Les flavonoïdes : 

Les flavonoïdes, présents dans la plupart des plantes, sont des pigments 

poly phénoliques qui contribue, entre autres, à colorer les fleurs et les 

fruits en jaune ou en blanc. Ils ont un très important champ d’action et  
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possèdent de nombreuses vertus médicinales. Antioxydants, i ls sont 

particulièrement actifs dans le maintien d’une bonne circulation. Certain 

flavonoïdes ont aussi des propriétés anti -inflammatoires et antivirales, et 

des effets producteurs sur le foie. (34) 

- Les tanins : 

Les tanins, ou acides tanniques, sont des composés organiques 

complexes présents dans pratiquement toutes les plantes à des 

concentrations diverses. Ils sont souvent contenus dans l 'écorce ou dans 

les feuil les, ce qui leur donne un goût piquant désagréable et les rend 

immangeables pour le bétail. Les tanins sont des composants poly 

phénolique qui contractent les tissus en liant les protéines et en les 

précipitant d’où leur emploi pour  « tanner » les peaux, ils stoppent les 

hémorragies et luttent contre les infections. Les plantes r iches en tanins 

sont utilisées pour retendre les tissus souples et drainer les sécrétions 

excessives comme dans les diarrhées pour réparer les tissus endommagés 

par un eczéma ou une brûlure. On utilise le tanin comme réactif chimique 

et, en médecine, comme astringent et comme contre poison.  (35)  

- Les alcaloïdes : 

Des substances azotées d’origine végétale, à réactions alcalines 

(Alcaloïde + Acide → Sels), i ls renferment toujours du carbone, de 

l’hydrogène et de l’azote, et le plus souvent de l’oxygène, et rarement du 

soufre. Les alcaloïdes sont des produits aminés naturels qui ont des effets 

physiologiques sur l'organisme humain. (36)  

- Les coumarines : 

Elles proviennent du métabolisme de la phénylalanine via un acide 

cinnamique. Les coumarines libres sont solubles dans les alcools et les 

solvants organiques dans lesquels ils sont extractibles. Elles ont un 

spectre UV caractéristique. Les coumarines présentent des effets 

cytotoxiques, antivirales, immunostimulantes, tranquillisantes, 

vasodilatatrices… etc.  (37)
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- Les vitamines :  

Des substances organiques, qui sont vitaux à l 'organisme et que l 'homme 

ne peut synthétiser. Elles doivent être fournies par l 'alimentation. Il s'agit 

d'un groupe de molécules chimiquement très hétérogènes. Certaines 

d'entre elles ont des structures proches de celles d'autres composés 

organiques. (38) 

-Les minéraux :  

De nombreuses plantes médicinales sont très riches en minéraux. Les 

plantes, notamment celles issues de l 'agriculture biologique.  

Tirent les minéraux du sol et les transforment en une structure aisément 

assimilable par l 'organisme. Dans de nombreux cas, les minéraux 

contenus dans une plante, participent activement à son activité 

thérapeutique dans l'organisme. (39)  

Dans notre étude on sait intéresser a la famille des lamiacée précisément 

au (romarinus et Lavandula) et nous avons appliqué  :  

1- l ’extraction des huiles essentielles par une hydro -distillation. 

2- L’extraction des extrais aqueuses par une macération a l’aide d’eau 

distillé et dichlorométhane.  
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Chapitre : II 

Famille des lamiacées 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 
 

Chapitre 02 :                                                             Famille des lamiacées  

1-Description de la famille des Lamiacées :  

La famille de Lamiacée est une très grande famille de plantes aromatiques, connue 

pour sa diversité et ses propriétés médicinales. Elle comprend plusieurs herbes 

aromatiques devisées en plus de 236 genres et 7172 espèces, qui sont utilisés 

depuis l’antiquité en médecine, en parfumerie, et en thérapeutique. (40) 

L’homme a utilisé l’extraction de leurs huiles essentielles de ces différentes plantes 

pour usage en médecine ou en parfumerie et plusieurs autres usages et cette 

extraction a était appliqué sur l’une des parties des plantes, par contre sur les plantes 

de la famille des lamiacées est appliqué sur toute l’ensemble  de la plante (feuilles 

tiges, fleurs, racines),a cause de leur richesse en huiles essentielles et qui possèdent 

plusieurs propriétés pharmacologiques : anti-infectieuses antispasmodiques, 

antalgiques toniques, digestives, cicatrisantes.etc. (41) 

La famille des Lamiacées est l’une des familles les plus répandue dans le règne 

végétal. Elle est connue également sous le nom de labiée, se sont des herbacées 

ayant la consistance et la couleur de l’herbe parfois sous-arbrisseaux ou ligneuses 

dont la plupart se trouvent dans  le bassin méditerranéen. (42) 

2-Les principaux genres de la famille des Lamiacées :  

La famille des lamiacées se  devise en deux principales sous-familles : les 

Stachyoideae et les Ocimoideae et un très grand nombre des genres de cette famille 

sont des sources riches en tèrpénoïdes, flavonoïdes et iridiodes, glycolyses et 

composés phénoliques. (43) 

La famille des lamiacées se devise pour plusieurs genres et les plus cité dans la 

littérature sont : 

Le genre Lavandula avec les lavandes, le genre Mentha avec les menthes, le genre 

Rosmarinus avec le romarin, le genre Salivia avec la sauge et le genre Thymus avec 

le thym. (44) 

Au cour de notre étude, nous nous intéressons au genre Lavandula & Rosmarinus. 
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3-Le genre de  « La Lavande » : 

3-1- Historique : 

Le nom Lavandula et d’origine latine "lavare" qui signifie "laver" et était ainsi nommée 

par les Romains car ils l’utilisée comme parfum dans leurs bains. (45) 

La lavande a une longue histoire en usage médicinal, elle est connue depuis 

l'antiquité. Originaire de la Perse et des îles Canaries, les anciens semblent avoir 

connurentses avantages médicinales.  

Beaucoup de variétés de la lavande sont cultivées autours du monde mais au moins 

cinq espèces différentes sont employées en médecine. Elle a été utilisée par les 

Romains et en Afrique du nord pour parfumer les bains et entretenir le linge et 

utilisée par l’armée romaine comme désinfectant. Par contre les Egyptiens 

employaient la fleur de lavande dans le processus de momification et les chinois 

dans leur médecine traditionnelle utilisaient la lavande traiter l’infertilité, l’infection, 

l’angoisse et la fièvre et dans La médecine arabe la lavande était employée pour les 

problèmes des reins et comme stomachique. 

3-2- Position systématique : 

 

Figure.8 : Lavandula officinalis(46) 
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La systématique de la  Lavande est la suivante : (47) 

Embranchement Spermaphytes 

Sous-embranchement Angiospermes 

Classe Dicotylédones 

Sous-classe Dialypétales 

Ordre Lamiales (Labiales) 

Famille Lamiaceae 

Genre Lavandula 

Règne Plante 

Sous règne Plante vasculaire  

 

Tableau N° 02 : La position systématique de la  Lavande 

3-3- Composition : 

Dans cette plante on trouve de 0.3 à 5 % d’huile essentielles : (48) 

-  Acétate de linalyle (40 à 50%). 

-   Linalol (30 à 40%). 

-  Géraniol, Pinène, Acides-phénols, Bornéol, Cinéol, Ethylamylcétone. 

-  Coumarines, flavonoïdes, tanins. 

3-4- Habitat: 

Un sol sec et bien drainé et le plus approprié pour la  lavande, avec un bon 

ensoleillement sur une altitude de 900 à 1600m. (49) 
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3-5- Domaines d’applications et intérêt en aromathérapie:  

La lavande est également employée en domaine d’herboristerie, en 

aromathérapie car elle est considérée comme une plante médicinale pour 

les variantes avantages et l ’action de son huile. Elle est util isée pour 

soigner des plaies, les dépressions la fatigue, l ’hypertension, stimuler 

l ’appétit, contre les  affections du colon, soulagement pour les maux        

de tête et brûlures superficielles et présente des effets sédatifs, 

antibactériens antifongiques, antidépressifs et anti-inflammatoires. 

Les propriétés médicinales des huiles essentielles  de la lavande et ses 

parfums sont principalement attribuées aux composés organiques volatils 

de la famille des terpènes. Ce sont les monoterpènes et les 

sesquiterpènes qui donnent à la lavande son parfum caractéristique et à 

ces huiles leurs propriétés.(50) 

4- Le genre du « Romarin » : 

4-1- Historique : 

Dans la langue latine dite« Romarinus» qui se compose de ‘’Ros’’ : rose et 

‘’Marinus’’ : marin, ce qui signifie rose de la mer. 

Le romarin est considéré come une herbe sacré depuis des  millénaireset il était 

associé aux rituels funéraires par les embaumeurs dans l’ancienne Egypte puis par 

les Athéniens et les Romains pour les funérailles et autres rites religieux. (51) 
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4-2- Position systématique : 

 

Figure.9 : romarinus officinalis. (52) 
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La systématique du romarin est la suivante : (53) 

Embranchement Spermaphytes 

Sous-embranchement Spermaphytes 

Classe Dicotylédones 

Sous-classe Gamopétales  

Ordre Lamiales (Labiales) 

Famille Lamiaceae famille de la menthe 

Genre Romarinus L. 

Règne Plante 

Sous règne Plante vasculaire, tracheobionta 

 

Tableau N° 03 : La position systématique du Romarin 

4-3- Composition : 

Dans cette plante on trouve de 1 à 2.5 % d’huile essentielles: (54) 

- Monoterpènes. 

- Monotèrphénoles. 

- Acétates de bornyle. 

- Oxydes terpénols. 

4-4- Habitat: 

Originaire des régions méditerranéennes, le romarin pousse spontanément dans  le 

sud d’Europe, dans un endroit ensoleillé dans un sol calcaire et bien drainé, ils 

apprécient les climats chauds, modérément secs. (55) 
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4-5- Domaines d’applications et intérêt en aromathérapie:  

Le Romarin est une plante aromatique et médicinale largement répondu de nos 

jours, il est utilisé en médecine traditionnelles pour traiter les différentes maladies 

comme : le cancer, le diabète, les problèmes respiratoires, les maladies 

inflammatoires et problèmes de l’estomac. (56) 
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1-Matériel Végétal et Échantillonnage : 

Dans cette étude, les échantillons du matériel végétal utilisé ont été achetés chez un 

herboriste, au mois de février 2021, dans la wilaya de Sidi-Bel-Abbès. 

 

Figure 10 : Site d'échantillonnage 

Le matériel végétal est constitué des feuilles de deux plantes : 

 

«  La lavande »&« Le romarin » 

Figure 11 : Séchage des feuilles de la lavande et du romarin 
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Les feuilles sont lavées puis laissées sécher à l’ombre et à une température 

ambiante, dans un endroit aéré, pendant 10 jours. 

Les feuilles sèches ont été broyées à l’aide d’un broyeur électrique et le broyat 

obtenu a été conservé dans des sachets en papier à température ambiante, dans un 

endroit sec et à l’abri de l’humidité et de la lumière jusqu’à son utilisation. 

 

 Figure 12 : broyeur utilisé. 

  

L’objectif denotre travail réalisé au sein du laboratoire pédagogique « Faculté des 

Sciences Exactes et Informatique » est de faire une comparaison entre les extraits 

aqueux et dichlorométhanique, puis les huiles essentielles de deux plantes 

aromatiques de la famille des lamiacées. Notre étude est réalisée comme suite : 

1 – Préparation des extraits aqueux et dichlorométhanique. 

2 - Extraction des huiles essentielles. 

3 - Analyse phytochimique, dosage polyphénols totaux, activités antioxydants. 
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Matériel utilisés: 

La verrerie L’appareillage réactifs solvants 

Ballon mono 
colle 

Chauffe ballon Réactif de Folin L’eau distillée  

Béchers Multi-agitateur Dpph éthanol 

Verre a montre Plaque 
chauffante 

NaCl Cyclohexane 

Ampoule a 
décanté 

Etuve  KI dichlorométhane 

Flacon  Balance 
analytique 

FeCl3 / 

Erlenmeyer Refractomètre  NaOH / 

Fioles jaugées PH mètre  HgCl2 / 

Pipette Broyeur  Na2CO3 / 

Micro- pipette Vortex  HgSO4 / 

Réfrigérant  UV  HCl / 

Tube à essai / / / 

Eprouvettes  / / / 

 

Tableau N° 04 :liste des appareillages, verreries, réactifs et solvants 

utilisés dans la partie pratique. 

2 - Préparation de l’extrait :  

2-1 Extraction par macération dans l’eau distillée (extraction solide/liquide) : 

La macération (extraction solide-liquide) est une opération qui consiste à laisser 

séjourner la matière végétale (broyat) dans l’eau distillée ou solution hydro alcoolique 

pour extraire le principe actif (composés phénoliques). Cette méthode d’extraction a 

été effectuée selon le protocole suivant : 

* 20 g de matière végétale du romarin dans 300 ml d’eau distillé. 

* 20g de matière végétale de la lavande dans 300 ml d’eau distillé. 
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Figure13 : macération dans l’eau distillée 

2-2 Extraction par macération dans le dichlorométhane (extraction solide/ 

liquide) : 

* 20g de matière végétale du romarin dans 300 ml de dichlorométhane.  

* 20 g de matière végétale de la lavande dans 300 ml de dichlorométhane.  

On a laissé les mélanges réactionnels sous une agitation magnétique, pendant 24 

heures. 

L'extraction est réalisée par percolation 3 fois. Après extraction l'extrait est filtré, le 

filtrat récupéré est séché dans l’étuve à 50°C. 

 

Figure 14 : dispositif sur macération dans le dichlorométhane 
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Figure 15 :photo représentant l’étuve à 50 °c 

 

Figure 16 : évaporation à 50 °C  dans l’étuve. 

2- 3-l’Extraction des huiles essentielles : 

Nous avons utilisé la technique d’hydro distillation pour L’extraction des huiles 

essentielles.Elle reste la méthode la Plus efficace pour des composés d’arômes, du 

fait qu’elle produit des substances volatiles facilement analysables, elles exigent une 

technologie simple, donc un cout plus bas ainsi qu’une reproductibilité facilement 

contrôlable. 
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Mode opératoire :Dans un ballon d’une capacité de 1 litre, on introduit 20 g de 

matière végétale découpée. Puis, on ajoute un 300 ml d’eau qui correspond à 2/3 de 

la capacité du ballon. Ensuite, on adapte le ballon à l’appareil de condensation et on 

alimente le réfrigérant en eau. 

Ainsi, le ballon et son contenu sontmis sur un chauffe-ballon. 

Les huiles essentielles entraînées par les vapeurs d’eau générées dans le ballon 

sont dirigées vers le col de cygne (le coude) qui relie le ballon au réfrigérant. Enfin, le 

distillat est récupéré dans un erlenmeyer recouvert d’un papier aluminium pour le 

protéger de la lumière. L’extraction des huilesessentiellesdure plus de 2 heures.    

 

Figure 17 : Dispositif de l’hydro distillation à l’échelle du laboratoire. 

 

Figure 18 : les huiles essentielles obtenues après une hydro distillation et élimination 

des impuretés.  
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Méthode 

01 

Méthode 02  Méthode 03 

 

Macération 

dichlorométhane 

24 heurs 

Macération 

 Eau distillé 24 

heurs 

Extraction des huiles 

essentielles avec 

hydro distillation 3 

heurs 

Décantation Filtration Filtration  

Solution 

méthanolique 

Solution 

Aqueuse 

Phase 

Organique + 

aqueuse 

Séparation de 

la phase 

organique 

Evaporation 

50°c  

Evaporation 

50°c 

Huiles 

essentielles  Extraits Extraits 
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Séchage du matériel végétal pendant 10 jours 

 

 

       Matière végétale                                                Matière végétale       

        (20 g de broyat)                                           (20 g de feuille séché) 

  

  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Figure 19: Différentes étapes de préparation des extraites et des huiles essentielles. 
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2-4 - conservation des extrais et des huiles essentielles : 

Une fois les huiles essentielles et les extraits sont obtenus, ils sont conservés dans 

des flacons en verre enveloppés avec papier aluminium, à une température comprise 

entre 4 et 5 °C, pour éviter toutes dégradations.  

2- 5- Détermination du rendement d’extraction : 

Le pourcentage de rendement pour chaque extrait a été calculé par la formule 

suivante: 

R(%) = M /M0 x 100 

Le rendement en huile essentielle (RHE) est défini comme étant le rapport entre la 

masse de l’huile essentielle obtenue après l’extraction (M) et la masse de la matière 

végétale utilisée (M0). (57) 

2-6-Indices de réfraction : 

L’indice de réfraction des huiles essentielles sont mesurés avec réfractomètre 

CONVEX.Ce réfractomètre est basé sur principe de la déviation angulaire provoquée 

par la réfraction de la lumière. 

 

Figure 19 : Photo représente le réfractomètre. 
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2-7- Potentiel d’hydrogène (pH) : 

Le pH indique si une solution est acide ou basique il est exprimé par une valeur 

numérique, il représente aussi la concentration en ions hydrogène d’une solution 

aqueuse. 

Le pH des huiles essentiellesest déterminé à l’aide d’un pH mètre.(58) 

 

Figure 20 : Photo représente le pH mètre 

3- L’activité antioxydante : 

L’activité antioxydante est une autre propriété biologique de grande intérêt par ce 

qu’elle peut conserver des nourritures des effets toxiques des oxydants. 

D’ailleurs, les huiles essentielles jouentun rôle très important dans certaines 

préventions des maladies telle que les maladies cardiaques, le cancer. 

3-1-  mode opératoire : 

Dosage :  

L’activité antioxydante a été déterminée suivant le protocole appliqué par in Vitro 

antioxydant studies : 1 (mg/ ml) d’extrait végétaléthanolique ou d’acide ascorbique ou 

d’huile essentielle ont été préparé. 
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Préparation de la courbe du pourcentage d’inhibition de l’acide 

ascorbique : 

La courbe est effectuée par l’acide ascorbique à différentes  concentrations (4 μg/ml , 

16 μg/ml, 64 μg/ml , 256 μg/ml , 512 μg/ml) dans les mêmes conditions et les mêmes 

étapes du dosage.  

3-2 - Test de l’activité antioxydante : 

Dans notre étude, l’évaluation de l’activité antioxydante in vitro des extraits et des 

huiles essentielles aété réalisée par le piégeage  du  radical  libre DPPH*. Ce radical 

libre, 2,2-Diphenyl picrylhydrazyl, possède une coloration violet foncé et lorsqu’il est 

réduit, la coloration devient jaune pâle. 

Tous les extraits et les huiles, sont solubilisés dans l’éthanol absolu. Ces solutions, 

dites solutions mères, subiront ensuite des dilutions pour en avoir différentes 

concentrations de l’ordre de microgrammes par ml. 

Un volume de 1ml de chaque concentration est ajoutée à 1ml d’une solution 

éthanoliquede  DPPH*. 

La même procédure est appliquée pour les antioxydants standards (acide 

ascorbique) à différentes concentrations. Après 30 minutes d’incubation à l’obscurité 

et à température ambiante, l’absorbance est lue à 515nm. 

Le pourcentage de l’activité anti-radicalaire est calculé selon l’équation suivante 

* Pourcentage d’inhibition I (%) = [(Ac - At)/ Ac] ×100.(59) 

Ac : absorbance du contrôle. At : Absorbance du test. 

Contrôle : 1 ml DPPH + 1 ml éthanol. 
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UV 515 nm 

Blanc méthanol 

Echantillon à 1 mg / ml 

Extrait, acide ascorbique, HEs 

Chapitre 03 :                                                              Matériel et méthodes  

 

 

 

 

Préparation des différentes concentrations 

( 4μg/ml , 16 μg/ml, 64 μg/ml , 256 μg/ml , 512 μg/ml ) 

 

Prélèvement 1 ml de solution + 1 ml de Dpph (0.1) M 

 

5 tubes  (solution + Dpph) 

 

Incubation dans l’obscurité 30 min 

 

 

 

Schéma 2 : différente étape du teste de l’activité antioxydante 

 

4- Dosage de polyphénols totaux : 

Les polyphénols ont été déterminés spectro-photométriquement par l’utilisation du 

réactif de Folin selon la méthode décrite par Yakhlef et al. (2011). Leur quantification 

a été faite en fonction d’une courbe d’étalonnage linéaire (Y=  a.x)  réalisée  par  un  

extrait  d’étalon,  acide gallique (1mg/ml), à différentes concentrations (50 µg/ml, 100 

µg/ml, 150 µg/ml, 250 µg/ml, 350 µg/ml, 500 µg/ml) dans les mêmes conditions que 

l’échantillon. Après l’ajout du Na2CO3,on agite pendant 5 min, puis on ajoute le réactif 

de Folin et en incube pendant 30 min. La concentration des extraits et des huiles en 

polyphénols totaux est évaluée en remplaçant l’acide gallique par l’extrait et l’huile. 

Les résultats sont exprimés en équivalents d’acide gallique (EAG). (60) 
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Echantillon à 1 mg / ml 

Extrait, acide gallique, HEs 

 

 

Préparation des différentes concentrations 

(50 μg/ml, 100μg/ml, 150 μg/ml, 250 μg/ml, 350 μg/ml, 500 μg/ml) 

 

 

Incubation dans l’obscurité 30 min 

 

 

UV 765 nm 

Blanc : Na2CO3 +folin 

 

Schéma 3 : différente étape de dosage de polyphénols 

 

5-Spectrophotomètre UV-Visible :  

5-1- Définition :  

Le domaine spectral concerné est subdivisé en trois plages appelées proche UV, 

visible et très proche IR (185-400 ; 400-800 ; 800-1100 nm ; Fig. 1). La plupart des 

spectrophotomètres commerciaux recouvrentla  gamme  allant  de  190  à  950  nm. 

L'absorption des rayonnements par les  molécules  dans  cette  gamme  de  longueur 

d'onde est due au passage du niveau fondamental à un niveau excité sous l’effet du 

rayonnement ; plus précisément au passage d’un électron d’un niveau électronique à 

un autre niveau électronique d’énergie supérieure. Le document de base fourni par 

les spectrophotomètres, appelé  spectre, correspond  au  tracé  des  variations  de 

l’absorbance en fonction de la longueur d'onde des photons incidents. 
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5-2- Les spectres dans l’UV / visible : 

Les  spectres  dans  l’UV  /  visible  donnent  la  transmittance  ou  l’absorbance  de 

l’échantillon analysé en fonction de la longueur d’onde du rayonnement ou parfois du 

nombre d’onde, son inverse. La transmittance, notée T, est donnée par : 

T = I/I0 ……………..(1) 

Où I0 est l’intensité incidente et I, l’intensité transmise. L’absorbance est définie par : 

A= -log (T) …………(2) 

Cette dernière grandeur est très utile en analyse quantitative par application de la loi 

de Beer-Lambert que nous verrons plus loin. Plus un composé est absorbant, plus la 

transmittance est faible et plus l’absorbance est élevée. 

Lorsqu'on étudie un composé à l'état gazeux, sous faible pression et pour peu que ce 

composé ait une structure simple, on obtient un spectre de raie ayant une structure 

fine. 

 

Figure 21:Photo du spectrophotomètre utilisé 

5-3-L’absorption : 

L’absorption  dans  le  domaine  UV  / visible  est  due  au  passage  d'un  niveau 

électronique  à  un autre  d’énergie  supérieure  avec  changement  des  niveaux  de 
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vibration et de rotation ; au cours de ce processus, un électron passe d’une orbitale 

moléculaire à une autre d’énergie supérieure.  

5-4- Le matériel : 

Il existe dans le commerce différents modèles de spectrophotomètres. 

Tout  d'abord,  les  spectrophotomètres  de  type  monofaisceau dont  un  schéma  

de principe est représenté sur la Figure 11. Il y a deux possibilités selon que l'on 

travaille en faisceau monochromatique ou non. 

Source lumineuse Echantillon ==> Système ==> dispersif détecteur polychromatique 

Il y a, dans ce cas, acquisition instantanée de l’ensemble du spectre. Le système 

dispersif peut être un prisme et le détecteur une barrette de photodiodes.  

Source lumineuse ==> Monochromateur ==> Echantillon ==> détecteur 

On acquiert le spectre en effectuant un balayage en longueur d’onde à l’aide du 

réseau monochromateur. C’est ce type de spectrophotomètre que vous utilisez en 

TP, série CATS ou SPECTRO, et plus particulièrement.  

6- Etude phytochimique: 

Le screening phytochimique est un moyen pour mettre en évidence la présence des 

groupes de familles chimiques présentes dans une drogue donnée. 

6-1- Analyses des extraits : 

6-1-1 Caractérisation des Flavonoïdes : 

Le test consiste à ajouter à 1ml de chaque extrait ou huiles essentielles chaque un 

dilué dans son solvant avec 0.5 ml d’acide chlorhydrique (HCl), puis quelques 

morceaux du magnésium (Mg). Le changement de couleur vers (rouge, orange, rose, 

jaune)  implique la présence des flavonoïdes. (61) 
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6-1-2 Caractérisation des tanins : 

La présence des tanins est mise en évidence en ajoutant à 1ml de chaque extrait ou 

HEs avec 2 à 3 gouttes de solution de FeCl3 à 1%. Une coloration bleu-noirâtre 

indique la présence des tanins galliques, et une coloration vert-noirâtre, la présence 

des tanins catéchiques.(62) 

6-1-3 Caractérisation des anthraquinones : 

1 mg d’extrait mélangé avec 1 ml d’hydroxyde de sodium (NaOH) 10%, le 

changement de couleur vers le violet indique la présence des anthraquinones. (58) 

6-1-4 Caractérisation des alcaloïdes : 

On introduit 1 ml d’extrait avec quelque gouttes HCl (2%) en ajoutant 0.5 ml solution 

de Mayer la couleur marron indique la présence des alcaloïdes. (58) 

6-1-5 Caractérisation des tèrpénoïdes : 

1 ml de chaque extraits et HE avec 0.4 ml de chloroforme en ajoutant 0.6 ml de 

H2SO4 concentré la couleur marron, à l’interphase indique la présence des 

tèrpénoïdes. (58) 

6-1-6-Caractérisation des saponines : 

10 mld’extrait, HE diluée sous une agitation pendant 5 secondes. Après 15 min de 

repos, l'épaisseur de la mousse a été mesurée à l'aide d'une règle graduée. Une 

hauteur de mousse d'au moins un centimètre indique la présence des saponines. (58) 

6-1-7-Caractérisation des composés réducteurs: 

Leur détection consiste à introduire  1 ml d’extrait ou HEs diluée dans un tube à 

essai, puis 2 ml de la liqueur de Fehling sont ajouté, ensuite l’ensemble est porté au 

bain-marie bouillant pour 8 min, l’obtention d’un précipité rouge brique indique la 

présence des composés réducteurs. (63) 
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1- Les extraits aqueux et dichlorométhanique : 

1-1 Les extraits du Romarin et la Lavande dans l’eau distillée : 

 
          Extrait 

 
Aspect 

 
Couleur 

La lavande Pate épaisse et collante Marron 

Romarin Pate épaisse et collante Vert noirâtre  

 

Tableau N° 05 : Les Résultats obtenus avec le solvant Eau 

 

Figure 22 : photo des extraits après séchage. 

1-2- Les extraits du Romarin et la lavande dans le dichlorométhane : 

 
          Extrait 

 
Aspect 

 
Couleur 

La lavande Pâteux Vert 

Romarin Pâteux Vert noirâtre 

 

Tableau N° 06 :les couleurs et les aspects des extraits aqueux et dichlorométhanique 
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Figure 23 : l’extrait de dichlorométhane avant séchage. 

1-3 Le rendement : 

1-3-2 Le rendement des extraits dans le dichlorométhane : 

 
L’extrait 

Le poids végétal en 
gramme  

Le poids d’extrait 
en gramme  

 
Rendement en 

extrait  (%) 

La lavande  20 1.11 5.55 

Le romarin  20 1.93 9.65 

 

Tableau N° 07 :Rendement des extraits 

Les résultats obtenus lors de cette étude montrent que le rendement d’extrait aqueux 

obtenu de deux plantes « La Lavande & Romarin » sont de l’ordre de 5.55% et 

9.65%, respectivement.  

1-4- L’activité antioxydante : 

Les absorbances mesurées servent à calculer le pourcentage d’inhibition du radical 

DPPH, pour mieux comprendre le pouvoir antioxydant des extraits étudiés. Ils sont 

calculés graphiquement par la régression linéaire des graphes tracés. Pourcentages  

d’inhibition  en  fonction  de différentes concentrations des fractions testées. Les 

résultats figurant sur la Figure 24, illustrent les pourcentages de l’activité anti- 

radicalaire des huiles essentielles analysées. 
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Figure 24 : Pourcentage d’inhibition du radical DPPH d’acide ascorbique. 

1-4-1 l’extrait aqueux : 

 

Figure 25 : Pourcentage d’inhibition du radical DPPH d’Extrait de Romarin. 
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Figure 26 : Pourcentage d’inhibition du radical DPPH d’Extrait de Romarin et d’acide 

ascorbique. 

La figure 26 montrant une basse activité antioxydante dans l’extrait aqueux du 

Romarin  

1-4-2 dichlorométhane : 

 

Figure 27: Pourcentage d’inhibition du radical DPPH d’Extrait de La Lavande dans le 

dichlorométhane. 
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Figure 28 : 

Pourcentage d’inhibition du radical DPPH d’Extrait Romarin dans le dichlorométhane. 

 

Figure 29: 

Pourcentage d’inhibition du radical DPPH des extraits dans le dichlorométhane. 

La figure 29 montre qu’on a une bonne activité antioxydante dans les extraits                

« romarin& La Lavande » dans le dichlorométhane qui touche les 90% à la 

concentration de 4 µg/ml. 

~45~ 

80

82

84

86

88

90

92

94

0 100 200 300 400 500 600

p
o

rc
e

n
ta

ge
 d

'in
h

ib
it

io
n

 %

concentration en µg/ ml

0

10

20

30

40

50

60

70

80

90

100

0 100 200 300 400 500 600

p
o

rc
e

n
ta

ge
 d

'in
h

ib
it

io
n

 %

concentration en µg/ ml

A.ascorbique la lavande Le Romarin



 
 

Chapitre 04 :                                                   Résultats & interprétation 
 

Résultat de IC50 : 

 Les extraits aqueux Les huiles essentielles 

 
 

Romarin 
solvant 

eau 

 La Lavande solvant 
dichlorométhane 

romarin La lavande 

IC50 
µg/ml 

418.44  547.596 109.230 676.091 

 

Tableau indique les valeurs d’IC 50 des échantillons obtenus 

 

Le tableau représente les concentrations nécessaires pour le piégeage de   50% du 

radical DPPH.Les valeurs IC50 sont déduites à partir des équations des courbes de 

la variation du pourcentage d’inhibition en fonction de la concentration de chaque 

extrait ou de chaque HE. 

Dans le cas de notre expérience, on a trouvé que l’IC50de l’acide ascorbique 

obtenue est égalà 676.09 µg/ml.  Cette même valeur a été trouvée pour l’HE de 

lavande. 

A partir du tableau, il s’avère que l’huile essentielle de romarin détiendrait une activité 

antioxydante puissante, étant donné qu’elle possède la plus petite valeur de IC50. 

Ceci peut être dueà plusieurs facteurs tels que : la nature des composés phénoliques 

présents et la méthode d’extraction utilisée. 
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1-5- Les polyphénols totaux : 

Les polyphénols sont des molécules bioactives très recherchées parce qu’elles sont 

réputées pour leurs excellentes propriétés antioxydante et antimicrobiennes. 

Pour ces raisons, un dosage de ces composés a été effectué pour les deux plantes 

« La Lavande & Le Romarin » par la méthode spectrophotométrie au réactif de Folin- 

Ciocalteu. Les teneurs obtenues sont exprimées en microgramme équivalent acide 

gallique par gramme de matière végétale sèche (µg EAG/g), en utilisant l’équation de 

la régression linéaire de la courbe d’étalonnage tracée de l’acide gallique. 

 

Figure30 : droite étalonnage de l’acide gallique pour le dosage des polyphénols . 

.  

Figure31 : photo des préparations de solutions étalonnées. 
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1-5-1 Les concentrations inconnues des extraits aqueux : 

 
L’extrait 

Teneur en 
EAG/mg d’extrait 

Solvant Eau 

Teneur en 
EAG/mg d’extrait 

Solvant dichlorométhane 

La lavande  234,349 
 

525,541  
 

 

Le romarin  161,853  285,235 

 

Tableau N° 08 : Les teneurs en polyphénols 

 

Les teneurs en phénols totaux de La Lavande et Romarin sont ainsi estimée au 

cours de notre analyse, présentent une variation de« 234,349 /161,853 » μg EAG/mg 

respectivement pour l’extrait aqueux et de « 525,541/ 285,235 » μg EAG/mg d'extrait 

à l’extrait dichlorométhanique. 

Les résultats obtenus durant cette étude indiquent que les teneurs en polyphénols 

totaux sont plus basses dans les extraits aqueux par rapport au dichlorométhane. 

Aussi, one remarque que la Lavande est plus riche que le Romarin en polyphénols. 

1-6 Le screening phytochimique : 

La technique de Screening phytochimique permet d'identifier la présence de 

composés des métabolites secondaires et le degré de sa présence dans le tissu 

végétal.Nous avons utilisé des composés chimiques qui interagissent avec ces 

composés pour leur présence ou leur absence dans le tissu végétal et les 

résultatspeuvent être observés à travers un changement de couleur spécifique. 

Les résultats expérimentaux des tests phytochimique réalisés sur le matériel végétal 

après une macération sont énoncés dans la partie qui suit. 
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Figure 32:les réactifs utilisés dans le screening phytochimique. 

1-6-1 Les extraits obtenus par macération avec l’eau distillée : 

Substance active La Lavande Le Romarin  

Flavonoïdes   +++ ++ 

Tanins  ++ ++ 

Coumarines  ++ - 

Anthraquinones - +++ 

Alcaloïdes  ++ ++ 

Terpenoïde ++ ++ 

saponines - - 

composés réducteurs +++ +++ 

 

Tableau N° 09 : Screening phytochimique des extraits par l’eau distillée 

 

D’après les résultats obtenus dans le tableau N° 09, nous avons noté que La 

Lavande est très riche en flavonoïdes par rapport au Romarin. De même, nous avons 

enregistré une présence importante dans les composés réducteurs dans les deux 

extraits. 
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On peut conclure aussi que les Tanins, Alcaloïdes et les Tèrpénoïdes sont 

moyennement positive dans les extraits aqueux  

Les saponines n’ont pas été trouvés (négatif) dans les deux extraits. Pour les 

Coumarines, on note une moyenne présence dans l’extrait de La Lavande et une 

absence dans l’extrait du Romarin. 

On note que les Anthraquinones sont négatives dans la Lavande, cependant dans 

l’extrait du Romarin elles sont fortement positive. 

1-6-2 Les extraits obtenus par macération avec dichlorométhane : 

Substance active La Lavande Le Romarin  

Flavonoïdes   + + 

Tanins  + + 

Coumarines  - - 

Anthraquinones + + 

Alcaloïdes  + - 

Terpenoïde + - 

Saponines - - 

Composés réducteurs + + 

 

Tableau N° 10 : Screening phytochimique des extraits par le dichlorométhane 

Les résultats du screening phytochimique réalisé sur les deux plantes dans le 

dichlorométhane sont regroupés dans le tableau N° 10.Il nous permet de mettre en 

exergue ce qui suit : 

Le Romarin et La Lavande au même degré de présence de composants 

(Flavonoïdes, Tanins, Anthraquinones, composés réducteurs), et la même Absence 

de composants (Coumarines, saponines). 
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La différence se trouve dans les deux composants (Alcaloïdes, Tèrpénoïdes) qui est 

faiblement positive dans l’extrait de La lavande est négative dans l’extrait du 

Romarin. 

Solvants  Solvant eau   Solvant dichlorométhane 

Matériels 
végétales 

La lavande Le Romarin  La Lavande  Le Romarin 

Flavonoïdes   +++ ++ + + 

Tanins  ++ ++ + + 

Coumarines  ++ - - - 

Anthraquinones - +++ + + 

Alcaloïdes  ++ ++ + - 

Terpenoïde ++ ++ + - 

Saponines - - - - 

Composés 

réducteurs 

+++ +++ + + 

 

Tableau N° 11 : 

Screening phytochimique des extraits par l’eau distillée et le dichlorométhane 

 

Dans letableau N° 11, on peut relever le fait que pour la lavande, le solvant eau a pu 

extraire largement tous les composants végétaux plus que le dichlorométhane, mise 

à part pour les anthraquinones. Pour le romarin, l’eau a, non seulement, mieux pu 

extraire les composés végétaux que le dichlorométhane, mais aussi est parvenue à 

extraire ceux dont le dichlorométhane a donné des tests négatifs (alcaloïdes et 

tèrpénoïdes). 

Ceci est probablement dû à la polarité de l’eau qui dépasse celle du dichlorométhane 

et qui lui confère, donc, une capacité à extraire quelques matières végétales de plus. 
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Les images obtenue dans le screening phytochimique : 

 

 

                                     

 

Figure 33:quelque images pour les tests des screening phytochimique. 

 

~52~ 



 
 

Chapitre 04 :                                                    Résultats & interprétation 

 

2 -  Les Huiles essentielles : 

2-1 Les huiles essentielles « La lavande &Le Romarin » : 

Huiles essentielles Aspect Couleur Odeur 

LaLavande Liquide, mobile Jaune foncé Suave, agréable 

Le Romarin Liquide, mobile Jaune pale  Camphré 

 

Tableau N° 12 : Les huiles essentielles 

 

Les caractéristiques organoleptiques (apparence, couleur, odeur, gout) sont les 

seules indications permettant d’évaluer la qualité d’une huile essentielle. 

Les caractéristiques organoleptiques de l’huile essentielle extraite sont en accord 

avec celles obtenu par les normes (AFNOR ,1999). 

2-2-  Le rendement des Huiles Essentielles : 

 
Huiles essentielles 

 
Le poids végétal en 

gramme  

 
Le poids d’HEs en 

gramme  

 
Rendement en 

Huiles Essentielles  
(%) 

La Lavande  20 4.41 22.05 

Le Romarin  20 4.31 21.55 

 

Tableau N° 13 :Le rendement obtenu 

 

Les résultats obtenus lors de cette étude montrent que le rendement des huiles 

essentielles obtenues des plantes de La Lavande et du Romarin est de l’ordre de 

22.05% et21.55 %.Nos résultats sont très proches entre les deux espèces d’étude. 
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2-3- La densité des huiles essentielles : 

Huiles essentielles Le poids d’un ml 
d’eau distillé  

Le poids d’un ml 
d’huile essentielle 

Densité 

La Lavande  0.887 g 0.767g 1.09 

Le Romarin  0.887 g 0.733 0.83 

 

Tableau N° 14 :la densité des huiles essentielles  

 

La densité relative est l’un des paramètres physiques utilisés lors de la classification 

des huiles essentielles.Les résultats de nous échantillons « Le romarin & La 

Lavande » est de « 0.83 – 1.09 » respectivement. Ce résultat est en accord avec les 

résultats obtenus par( AFNOR ,1999 ) qui indique une densité allant [ 0.805- 0.921] 

g/cm. Ce paramètre est lié à la composition chimique de cette huile qui est affectée 

par un grand nombre de facteurs tels que le phénotype, le moment de récolte, le type 

de terrain, la conservation, Le procédé et les conditions d’extraction. 

2-4- Indice de réfraction : 

Huiles essentielles Matière sèche en % Température Indice de réfraction 

La Lavande  52 % 17.02 °c 1.4289 

Le Romarin  54 % 18.9 °c 1.4289 

 

Tableau N° 15 :Indice de réfraction des huiles essentielles  

 

 

Figure 34 : lecture de l’indice de réfraction. 
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Au cours de notre étude,on a passé une goutte de chaque huile au réfractomètre et 

après une lecture de résultat, on a fait une conclusion que l’indice de réfraction du 

Romarin et la Lavande sont identique. 

2-5- Activité antioxydante : 

 

Figure 35 : Pourcentage d’inhibition du radical DPPH des huiles Essentielles. 

Remarque : la courbe de la lavande est identique au celle de l’acide ascorbique. 

 

Figure 36 : Pourcentage d’inhibition du radical DPPH d’huile essentielle du Romarin  
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Figure 37:Pourcentage d’inhibition du radical DPPH d’huile essentielle de la lavande. 

On remarque que le pourcentage d’inhibition du radical libre des huiles essentielles 

de La Lavande & Romarin augmentent avec l’augmentation de la concentration des 

huiles essentielles, la figure 35 montrent une forte activité antioxydante de l’huile 

essentielle de La Lavande par rapport au Romarin qui dépasse les 50% pour une 

concentration de 4 µg/ml. 

2-6- Les polyphénols totaux : 

 
Huile Essentielle 

Teneur en 
EAG/mg d’extrait 

 

La lavande  525,541 
 

Le romarin  292,950 
 

 

Tableau N° 16 : La teneur en polyphénols 

Les teneurs en phénols totaux des huiles essentielles de Romain et La Lavande sont 

ainsi estimées au cours de notre analyse, présentent les valeurs :  292,950 μg 

EAG/mg d’échantillon de Romarin et 525,541 μg EAG/mg d’échantillon de La 

Lavande. 
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Ceci indique que l’huile essentielle de la Lavande est très riche en polyphénols par 

rapport au celui du Romarin. 

2-7 Le screening phytochimique : 

Substance active La Lavande Le Romarin  

Flavonoïdes   + + 

Tanins  + + 

Coumarines  + - 

Anthraquinones - + 

Alcaloïdes  + + 

Tèrpénoïdes + + 

saponines - - 

composés réducteurs + + 

 

Tableau N° 17 : Le screening phytochimique des huiles essentielles 

 

Au vu de ces résultats, on peut déduire que les huiles essentielles ne sont pas très 

riches en différents types de flavonoïdes, Tanins, Coumarines, Alcaloïdes 

Tèrpénoïdes composés réducteurs par rapport aux extraits aqueux. 

2-8 Potentiel d’hydrogène (pH) : 

Huiles essentielles Le Romarin  La Lavande 

Potentiel d’hydrogène pH 7.06 7.01 

 

Tableau N° 18 : Mesures du pH des huiles essentielles 

Le pH des huiles essentielles de Romarin & La Lavande est de « 7.06 - 7.01 » 

respectivement. Ce pH est neutre. Il convient de souligner que le pH joue un rôle 
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déterminant au cours des réactions chimiques et biochimiques et peut influencer les 

propriétés stabilisatrices d'une huile essentielle.  Par conséquent, ce résultat peut 

amener à un bon caractère stabilisateur contre les microorganismes ; ce qui 

permettra à ces huiles essentielles de jouer le rôle de conservateurs dans les 

produits alimentaires. 

3- spectre UV :  

 

Romarin 

 

Lavande 

Figure 38 :le spectre UV des huiles essentielles  
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Les résultats obtenus dans les spectres mentionné dans la figure 38 montre la 

présence de plusieurs pics qui dépassent les valeurs d’absorbance égales à 4. Par 

conséquence, il a été impossiblede déterminer lambda max dans ce cas. Cela peut 

être due aux erreurs de mesures des échantillons ou de la calibration de l’appareil de 

mesure. 
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Conclusion 

 

Ce travail a été mené dans le cadre d’une étude comparative des huiles essentielles 

et des extraits de deux plantes aromatiques de la famille des lamiacées. L’extraction 

par hydrodistillation des HEs et par macération avec deux solvant (eau & 

dichlorométhane) pour les extraits à partir de deux plantes étudiées « Rosmarinus 

officinal &Lavandula officinales » ont fournis de bons rendements. 

A la lumière des résultats obtenus par l’étude du pouvoir antioxydant pour les huiles 

essentielles et les extraits aqueux et dichlorométhanique, on constate que la 

Lavande possède une activité très importante par rapport au romarin, que ce soit 

dans les huiles essentielles mais aussi dans les deux solvants utilisés. Ainsi, le 

potentiel antioxydants révélés dans notre travail, et qui été déterminé par la méthode 

DPPH, montre que ces extraits possèdent une bonne capacité anti radicalaire, par 

rapport à celle de l’Acide Ascorbique, pris comme référence.  

Quantitativement, l’évaluation du contenu des phénols totaux, en adoptant la 

méthode de Folin Ciocalteu, révèle que nos deux extraits contiennent principalement 

despolyphénols  à  des concentrations dominantes. Il ressort de ces analyses que 

l’extrait dans le solvant de dichlorométhane est plus riche en polyphénols que l’extrait 

aqueux. 

Du point de vue phytochimique, ces deux plantes médicinalesont été trouvées riches 

en composés phénoliques et en flavonoïdes dans l’extrait aqueux comparativement à 

celles trouvées dans les huiles essentielles et dans l’extrait dichlorométhanique. 

Les résultats de l’étude comparative montrent que l’eau est le solvant de choix pour 

l’extraction de principes actifs des deux plantes étudiées.  
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Résumé 
 

- Résumé : 

La Lavandula officinale et le Rosmarinus officinalis sont deux plantes aromatique, 

très abondantes en Algérie et surtout dans la région du nord. Elles sont utilisées en 

phytothérapie pour leurs activités antioxydante et anti- inflammatoires. 

Des études antérieures ont été menées sur « La Lavande & Le Romarin » mais peu 

d'études sont portées sur l’étude comparative entre les deux huiles essentielles et les 

deux extraits, ce qui justifie leurs choix du thème de ce présent travail. 

Dans ce contexte, ce mémoire est porté sur une étude phytochimique des 

polyphénols majoritaires contenus dans les deux   plantes de la même famille,ainsi 

qu’uneévaluation  de  leurs  activité  antioxydante et la teneurs en polyphénols 

totaux. 

L’activité antioxydante des  différentes concentrations  des  HEs  extraites  par  

hydrodistillation et des extrait obtenus par macération dans deux solvants ont  étés 

mesurée par le radical DPPH. 

Enfin Les résultats des tests phytochimique effectuées sur Rosmarinus officinalis & la 

Lavandula officinal ont permis de mettre en évidence la présence et l’absence de 

quelquessubstances actives. 

- Mots clés : huiles essentielles, extraits de plantes, Romarin, Lavande, Activité 

Antioxydante, Polyphénols totaux, Screening phytochimique. 

- Abstract : 

Lavandula officinal and Rosmarinus officinalis are two aromatic plants, very abundant 

in Algeria and especially in the northern region. They are used in herbal medicine 

due to their antioxidant and anti-inflammatory activities. 

Previous studies have been carried out on « lavender & Rosemary » but few Studies 

are carried out on the comparative study between the two essential oils and two 

extracts, which justifies the theme of our work. 

In this context, the present dissertation is focused on a phytochemical study of the 

polyphénols contained in two plants of the same family, indeed an evaluation of their 

antioxidant activity and the content of total polyphénols. 

 



 
 

Résumé 
 

The antioxidant activity of the different concentrations of HEs extracted by hydro 

distillation and the extracts obtained by maceration in two solvents were measured by 

the DPPH radical. 

Finally, the results of the phytochemical tests carried out on Rosmarinus officinalis & 

Lavandula officinal have allowed to highlight the presence and the absence of some 

active substances. 

- keywords : Essential oils, Plants extracts, Rosemary,Lavender,Antioxidant 

activity,Total polyphenols, Phytochemical screening 

 ملخص :

دامها في تم استخو هذه الخصائص الوسيطة يرفي الجزائ" الخزامى وإكليل الجبل " نبتتان عطريتان للغاية توجد بغزارة 

 للالتهابات.طب الأعشاب كمضادات الأكسدة و مضادات 

ساسيين و ين الأأجريت دراسات سابقة على "الخزامى و إكليل الجبل" لكن القليل منها كانت مخصصة للمقارنة بين الزيت

 المستخلصين مما يبرر اختيارنا لهذه الدراسة .

كسدة و ضاد للألمشاطها االسياق، يركز العمل الحالي على دراسة كيميائية نباتية لنباتات من نفس العائلة، و تقييم نفي هذا 

 لكلي .محتوى البوليفينول ا

التقطير  واسطةالمستخرجة بHEsغالبية البوليفينول الواردة في كلا نشاطهما المضاد للأكسدة للتركيزات المختلفة من 

 . DPPHبجذر لصات التي تم الحصول عليها من خلال عمليتي التنقيط في مذيبين تقاس المائي و المستخ

ب جود و غيابراز وإو بالتالي نتائج الاختبارات الكيميائية النباتية التي أجريت على الخزامى و إكليل الجبل مكنت من 

 . بات الكيميائيةكيرتالبعض 

لفحص جموع البوليفينول م  ,النشاط المضاد للأكسدة ,إكليل الجبل  ,الخزامى ,المستخلصات المائية ,الزيوت الأساسيةالكلمات المفتاحية : -

 .الكيميائي النباتي
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